CTPD du 4 juin 2010
Déclaration liminaire de la FSU, du SGEN-CFDT, de l’UNSA-éducation

C’est avec une colère certaine que la FSU, le SGEN-CFDT et l’UNSA-éducation participent à ce CTPD.

Le gouvernement choisit délibérément de persévérer dans sa politique de réduction des dépenses publiques, et de celles de l’Education Nationale notamment. 

Alors que l’année scolaire 2009-2010 a été ponctuée de grèves, de manifestations, d’actions en tous genres dénonçant cette politique, le gouvernement s’obstine à ne pas entendre la colère qui s’exprime. 

Au niveau de la carte scolaire, le bon sens aurait commandé l’octroi d’un collectif budgétaire pour faire face aux urgences de la rentrée 2010. Il n’en est rien.

Où se trouve l’intérêt des élèves face à de telles mesures et un tel mépris !

Mais le dogme catastrophique du non remplacement d’un fonctionnaire sur deux accédant à la retraite ne s’arrêtera pas non plus à la rentrée 2010. D’ores et déjà le Ministre interroge les Recteurs sur les secteurs où il conviendrait, selon lui, d’effectuer des coupes sombres budgétaires pour les rentrées 2011, 2012 et 2013, au travers de mesures plus inacceptables les unes que les autres : augmentation du nombre d’élèves par classe, non prise en compte  des 2 ans, seuil d’ouverture en maternelle porté à 32 élèves par classes, remplacements effectués par des précaires, nouvelles suppressions de postes parmi les RASED… Et dans le second degré, citons, à titre d’exemple, les  menaces sur les IDD, les possibilités envisagées de fermetures des petits établissements, d’augmentation des effectifs dans les collèges, de réduction des décharges statutaires, d’élargissement des secteurs de remplacement, des suppressions d’options dans les lycées, des regroupements de champs disciplinaires, des suppressions d’agents administratifs… Et pour tous, la formation continue hors-temps de travail !

Quelques années seulement après le prétendu « dégraissage du mammouth », la viande a disparu et c’est l’os qui est attaqué !

Plus que jamais, la FSU, le SGEN-CFDT et l’UNSA-éducation affirment leur volonté de défendre l’école publique et de combattre cette politique régressive qui s’attaque délibérément à la réussite de nos élèves et à l’avenir de la nation.

L'Education n'est pas seulement un coût, elle est avant tout le principal investissement d'un pays !

Concernant les travaux propres au CTPD du 4 juin 2010, compte-tenu des très faibles moyens alloués au département, la FSU, le SGEN-CFDT et l’UNSA-éducation seront particulièrement vigilants à ce que :

· Le seuil d’ouverture en maternelle ne dépasse pas les 30 élèves par classe en moyenne.

· Les objectifs, en secteur particulier, de 25 élèves en maternelle, 23 en cycle 2 et 25 en cycle 3 soient respectés.

· Les décharges de direction pour les RPI qui passent de 4 à 3 classes soient maintenues.

· Le principe d’équité soit respecté entre les écoles.

